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APPEL FEDERAL – 20 Juin 2024 
  

Nous ne devons pas jouer avec le feu… Choisissons notre camp ! 
 

 

Les résultats des dernières élections Européennes semblent étonner certains et dépiter d’autres. Pourtant, ces résultats 

ne devraient avoir aucun effet sur le plan national si ce n’est que les députés Européens sont payés pour conforter les 

directives Européennes, prises par des individus non élus, qui devront être appliquées par intégration dans les lois 

nationales. Sur le plan politique, stricto sensu, il n’est pas dit que les résultats de ces élections puissent être une 

référence dans les choix électoraux des citoyens lors d’une élection nationale telles que les législatives à venir car un 

sursaut populaire peut et doit s’affirmer.  
 

Mais c’est une hypocrisie pure et simple que de faire l’étonné ou l’effrayé au regard de l’évolution exponentielle de 

l’électorat du Rassemblement National. La situation sociale, et cela est démontrable historiquement et 

sociologiquement, est l’origine du problème qui, lui-même, tire son origine dans la déconstruction minutieuse d’une 

structuration sociétale héritée de l’après deuxième grande guerre (1939 – 1945). Depuis les années 1970, l’idéologie 

néolibérale - nouvel avatar dogmatique du capitalisme international, s’est attaché à s’attaquer à toutes les victoires 

sociales conquises de hautes luttes politiques et syndicales par la classe laborieuse. 
 

La méthode douce employée a trompé et converti un nombre incalculable de personnes de toutes conditions, et encore 

plus facilement les jeunes générations nées à partir des années 1990. Par petites parcelles, ce sont donc quarante 

années de mensonges, de tricheries, de promesses trahies et de reniements diverses et variés qui ont fait le nid du 

retour d’un fachisme pudiquement qualifié d’Extrême-Droite, de plus en plus assumé, et dont l’un des théoriciens – 

Bénito MUSSOLINI – définissait comme étant « … l’alliance entre l’Etat et les Entreprises »… Tout un programme que 

l’on nous répète encore sans discontinuer dans les médias des milliardaires. 
 

Il y a, donc, une responsabilité irrécusable des politiciens convertis au néolibéralisme, se cachant toujours derrière la 

Démocratie et le Républicanisme chaque fois que le peuple se soulève, dans le retour de ce fachisme. Il y a aussi une 

responsabilité irrécusable des intellectuels et autres personnalités influentes et se déclarant progressistes quand on sait 

à quel point ces derniers ont sciemment abandonné les travailleurs et le peuple… La crise de la COVID est le plus bel 

exemple de cette lâcheté et de cette traitrise. 
 

Au point où nous en sommes, il n’y a aucun doute que MACRON n’avait aucune obligation de convoquer ces élections 

législatives dans des conditions aussi scabreuses. De même, il n’y a aucun doute que le Rassemblement National était 

au courant du plan de dissolution de MACRON, il suffit de constater que la déclaration de ce dernier fait suite immédiate 

à l’injonction publique de BARDELLA, le même jour.  
 

Il est même probable que cette décision prétendument hâtive ait pour seul objectif un chaos tel que MACRON puisse 

déclencher l’article 16 de la Constitution lui conférant les pleins pouvoirs. Il est évident que MACRON et Le PEN sont 

les deux faces d’une même médaille… Ce que la FSAS-CGTG avait déjà dénoncé lors des élections 

Présidentielles de 2022. 
 

 

Le fachisme est l’ennemi du peuple et des travailleurs ! 
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Mais qu’est-ce que le Rassemblement National si ce n’est la suite du Front National crée par le père Le PEN, des 

anciens de l’O.A.S et des anciens NAZIS. Le Rassemblement National aura beau jeu de se plier au jeu démocratique et 

de policer son langage et ses pratiques, les entrailles de la bête sont bel et bien affamés du pouvoir nécessaire à 

l’application d’un programme fachiste, antipopulaire, anti-travailleurs, antisocial, anti-non-blancs… N’en déplaise aux 

candidats exotiques de ce parti.  
 

Le Rassemblement National a un bilan législatif clair en votant : 
 

- Contre l’augmentation du SMIC : 1500 Euros. 

- Contre l’augmentation des salaires et leur indexation sur l’inflation. 

- Contre la revalorisation des petites retraites. 

- Contre le gel des loyers. 

- Contre le blocage des prix de premières nécessités. 

- Contre la gratuité des premiers mètres-cube. 

- Contre la gratuité des cantines et des fournitures scolaires. 

- Contre la taxation des riches et des superprofits. 

- Contre le rétablissement de l’I.S.F. 

- Contre la régulation des installations des médecins dans les déserts médicaux… 
 

La marque de la bête est évidente ! 
 

La dernière sortie de BARDELLA est tout aussi claire : Pas de remise en question de la « réforme des retraites » de 

MACRON… Et pour cause, le Rassemblement National est désormais reçu en grande pompe par tout le gratin patronal 

comme en 1936 « Plutôt Hitler que le Front Populaire ».  
 

Louis ALLIOT, cadre politique du Rassemblement National, affirme clairement sur BFMtv que « Les syndicats sont les 

croque-morts du monde économique et du travail, ils ne servent à rien ! »… On ne peut être plus clair. 
 

Ne nous trompons pas ! BARDELLA est la nouvelle et jeune coqueluche des riches tout comme MACRON, soi-disant 

sorti de nulle part,  le fût en 2017… Le PEN poursuivra la politique de MACRON en pire… et ZEMMOUR est de la 

même trempe ! 
 

C’est en conséquence de quoi,  
 

- Considérant que cette terre de Guadeloupe a déjà connu, dans sa chair, l’esclavagisme et ses dérivés 

postcoloniaux qui sont les premiers avatars dogmatiques du capitalisme. 
 

- Considérant qu’il est possible que la Guadeloupe, terre de résistance et de marronnage, donne naissance à un 

premier bébé député du Rassemblement National. 
 

- Considérant que la Guadeloupe, avec 10% de votants aux Elections Européennes, a quand même exprimé 

une forte majorité pour ce mouvement. 
 

- Considérant que la Guadeloupe a eu droit à un aperçu du Rassemblement National quand une journaliste a 

cru bon faire son travail face à Bardella. 
 

- Considérant que la Guadeloupe, tout comme la Kanaky, fait face à une politique néocoloniale qu’Aimé 

CESAIRE qualifiait de génocide par substitution. Ainsi, le Rassemblement National de Le PEN et Reconquête 

de ZEMMOUR, tout comme Renaissance de MACRON, sont contre l’immigration en France mais pour 

l’installation d’Européens en Kanaky. 
 

- Considérant que, comme à chaque élection, une multitude de listes se sont fait jour avec le risque 

d’embrouiller les votants et de justifier des choix par dépit ou l’abstention. 
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- Considérant l’abstentionnisme qui reste encore un moyen d’expression laissant la place à toutes formes de 

dérives. 
 

- Considérant la présence, sur le territoire hexagonal, de plus d’un Million de travailleurs et familles originaires 

des pays dits d’Outre-Mer qui sont en danger face à toute politique xénophobe. 
 

- Considérant la présence, en Guadeloupe, de candidats ayant un engagement de terrain avéré et un 

programme progressiste et social. 
 

- Considérant la présence, sur le plan national, d’alternatives politiques à MACRON et Le PEN, dont le 

Nouveau Front Populaire. 
 

- Considérant nos divergences, surmontables par débats contradictoires, sur l’abrogation de l’obligation 

vaccinale, l’Union Européenne et les guerres de l’OTAN avec ces alternatives à MACRON, Le PEN et 

ZEMMOUR. 
 

Ce Jeudi 20 Juin 2024, sise Baie-Mahault, la Fédération de la Santé et de l'Action Sociale (FSAS) de la 

Confédération Générale du Travail en Guadeloupe (CGTG), s'est réunie en Conseil Fédéral Extraordinaire - 

instance décisionnelle entre deux Congrès fédéraux selon l'article 8 de ses statuts. Les dirigeants, cadres 

syndicaux et mandatés présents, ont voté l’appel suivant : 
 

La FSAS-CGTG appelle la population et les travailleurs à faire le choix de leur camp en votant pour les 

programmes progressistes et sociaux des candidats combattants la Droite, Renaissance de MACRON, le 

Rassemblement National de Le PEN et Reconquête de ZEMMOUR. 
 

La FSAS-CGTG considère que ce n’est ni un blanc-seing à ces candidats progressistes ni un simple « vote-

barrage » contre les réactionnaires fachistes, mais un vote de classe massif, conscient et responsable contre 

les reculs sociaux et Démocratiques. 
 

 

NE JOUONS PAS AVEC LE FEU ! 
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